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LA FETE DU TRÈS-SAINT SACREMENT.

Un regard sur le salendrier nous apprendra
que la Pête-Dieu se célèbre le douze du présent
mois. La plupart de nos lecteurs savent pour-
quoi le jour de l'institution de l'adorable Eucha-
ristie, le Jeudi Saint, n'est pas solennisé avec
toute la splendeur de nos imposantes cérémonies.
C'est qu'alors l'Eglise, comme une veuve désolée,
aissise au bord du chemin, pleure l'agonie pro-
chaine de son Epoux, et invite tous les.passants à
venir partager sa douleur. Ce sont ces 1lgubres
et désolantes circonstances de la Passion et de
la Mort du Sauveur des hommes qui ont fait
r=mettre à un temps plus favorable les démons-
trations de joie et de reconnaissance dqjt les
fidèles aiment à honorer l'auguste Sacrem'ént de
nos autels.

Mais cette fête est d'origine presque. récente.
-Nos lecteurs aimeront peut-être à connaître
l'historique de son établ.issement. Le voici en
quelques mots : " Bien des siècles, nous dit un
théologien anglais, s'étaient écoulés pour l'Eglise
du Christ avant qu'il y eàt aucune fête spéciale
du Saint-Sacrement, et quand, au 13e siècle,
Notre-Seigneur voulut qu'elle fût instituée, Il
eut recours à une sainte religieuse, dans une
vision, pour être l'instrument de cette dévotion
dans son Eglise, Saint Thomas vivait alors, ainsi
que saint Louis, mais Dieu ne choisit ni la
science de l'un ni le pouvoir royal de l'autre
pour servir de moyen à l'exécution de son désir.
Depuis l'âge de seize ans, pendant bien des
années, une vision occupait constamment l'esprit
d'une religieuse Belge, Julienne de Retinue,


